
FAUNE    Le grand-duc d’Europe
Quoi de plus normal que de consacrer 
le  100ème numéro de L’ascalaphe à cet oi-
seau hors du commun ! Protégé depuis 
1972, le grand-duc retrouve petit à petit ses 
secteurs d’antan après de trop nombreuses 
décennies de persécution. De retour en val-
lée de la Loue au milieu des années 1990, 
il s’est quelque peu fait attendre dans la 
Réserve naturelle. Après la découverte de 
quelques indices de présence, comme des 
peaux de hérisson, c’est en 2021 que la pre-
mière nidification est notée. Depuis, il s’y re-
produit chaque année.
Connu pour son régime alimentaire ex-
trêmement varié, Bubo bubo est capable 
de consommer des proies plus ou moins 
grosses. Opportuniste, il capture aussi bien 
des insectes, des reptiles, des poissons 
sans oublier les mammifères (hérisson, la-
pin, surmulot). Côté oiseaux, il n’est pas en 
reste non plus. A Valbois, les plumées de pi-
geons ramiers et de corneilles noires sont 
abondantes. On observe parfois des restes 
d’effraie des clochers, de chouette hulotte, 

de buse variable et de milan royal (!). Tout y 
passe…
Depuis son retour, les cartes sont redistri-
buées en falaise mais aussi dans les envi-
rons. Dans des sites de taille réduite, grands 
corbeaux et faucons pèlerins sont bien sou-
vent contraints de déménager, faute d’y lais-
ser quelques plumes. De nouveau maître 
des lieux dans le Ravin de Valbois, le grand-
duc d’Europe a repris sa place, tel un roi.

                 L’inule à feuilles de saule
Cette astéracée s’observe dans des sec-
teurs bien exposés où le sol est riche en 
matière organique et à la fois pauvre en 
nutriments (faible présence d’éléments mi-
néraux). Si l’inule saulière délaisse le Nord-
ouest de la France, elle est bien présente en 
Bourgogne-Franche-Comté. On la retrouve 
aussi bien en pelouses calcaires que dans 
les prairies fraîches ou humides, ou encore 
le long des lisières thermophiles.

Dès la mi-juillet, il n’est pas surprenant de 
l’observer dans la Réserve naturelle, le long 
du chemin rural menant de Cléron à Chas-
sagne-Saint-Denis. Ses grandes fleurs jaune 
d’or, telles des marguerites, sont imman-
quables ! Enfin, pour être plus juste, on 
devrait plutôt parler de capitules. En effet, 
chaque tige, d’environ 60 cm de hauteur, 
possède 2 à 5 capitules. Ils sont composés 
à la fois de plus de 200 petits fleurons, au 
centre, eux-mêmes entourés de 30 à 70 
fleurs dites ligulées (en forme de languette). 
Des feuilles simples, coriaces et faiblement 
dentées complètent sa panoplie.
Au cours de cet été extrêmement chaud et 
sec, l’inule à feuilles de saule, plante mel-
lifère par excellence, a elle bien résisté. Elle a 
ainsi pu offrir nectar et pollen aux quelques 
insectes en vadrouille, au beau milieu d’un 
monde végétal en souffrance. Abeilles do-
mestiques et sauvages, papillons et autres 
diptères peuvent lui dire un grand merci !
 

FLORE

Le 100ème !
L’ascalaphe 

en quelques chiffres :

100 000 
mots

30 000 
bulletins distribués 
en version papier

2 800 
heures de travail

2001 
le premier numéro !

Plus de 2 000 lecteurs

181 
portraits d’espèces

95 
anecdotes historiques

54 
sujets liés à l’éducation 

des enfants

44 
sujets consacrés 

à la gestion

26 
années de parution

3 
hommages

3 
conceptions graphiques
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Grand-duc femelle (Bubo bubo) au repos

Inule à feuilles de saule (Inula salicina)
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GESTION     POPReptile : première !
Depuis ce printemps, le POPReptile a dé-
buté dans la Réserve naturelle. Désormais, 
lézards et serpents vont être surveillés 
de près !
Ce programme scientifique national vise 
à surveiller l’état de santé, au cours du 
temps, des populations de reptiles sur l’en-
semble du territoire français. Le Conserva-
toire a souhaité relayer ce protocole stan-
dardisé sur les pelouses de corniche de 
Chassagne-Saint-Denis.
Huit espèces de reptiles sont connues au 
sein de la Réserve naturelle : les lézards 
des murailles et des souches, l’orvet fragile, 
les couleuvres verte jaune, d’Esculape, hel-
vétique, la coronelle lisse et la vipère aspic. 

Seul le lézard à deux raies a disparu au cours 
de la dernière décennie. Chaque année, les 
observations inopinées restent rares et les 
connaissances sont à approfondir.
Le POPReptile consiste à réaliser, 6 fois au 
cours du printemps, un passage selon un 
trajet linéaire identique appelé transect. 
Le mode de détection des reptiles peut 
se faire soit à vue soit sous des plaques 
préalablement posés le long du transect. 
Ces  plaques, relevées à chaque passage, 
augmentent considérablement les chances 
de localisation.
Malgré un début quelque peu timide, 
les  premiers résultats du suivi sont très 
encourageants. Quatre espèces étaient au 

rendez-vous, dont la rare et discrète coro-
nelle lisse, bien camouflée sous la plaque ! 
Ce suivi sera assuré durant les 4 prochaines 
années, voire au-delà.

EDUC’NATURE    Au pas de l’âne
Fin juillet, on a pu voir défiler un drôle de 
cortège à Cléron : les ânes, habituellement 
domiciliés dans la Réserve naturelle, effec-
tuaient leur traditionnelle transhumance de 
Chassagne-Saint-Denis à Scey-Maisières. 
Mais cette fois-ci, ils n’étaient pas simple-
ment guidés par des salariés du Conserva-
toire… A l’occasion de l’année internationale 
du pastoralisme, proclamée par les Nations 
unies, Caramel, Harry, Nougat, Jolicoeur, 
Chatouille et Igor étaient accompagnés par 
une quarantaine de personnes venues par-
ticiper à cette balade ludique et instructive. 
Petits et grands ont pu découvrir le rôle es-
sentiel du pâturage dans la gestion des mi-

lieux ouverts que sont les pelouses sèches. 
Avant le départ de cette belle transhumance 
de 8 km en direction de la pelouse située 
sous le Rocher de Colonne, chacun a égale-
ment pu faire un p’tit clin d’œil aux brebis et 
aux chèvres de Florie et Gaëtan, précieuses 
alliées pour l’entretien des pelouses de la 
Réserve naturelle.
Après cette marche aux pas des ânes, 
les marcheurs de tous poils ont partagé un 
apéritif bien mérité au beau milieu du trou-
peau. Les 6 compères n’en revenaient tou-
jours pas d’avoir été bichonnés à ce point. 
Et si on recommençait l’année prochaine ?

Couleuvre verte et jaune (Hierophis viridiflavus) 
sous une plaque

Transhumance, d’un site à l’autre

Retrouvez 
toutes les activités nature 

du Conservatoire sur

3 octobre
Pelouse des marnières : 6e acte
Chantier participatif à Tarcenay-Foucherans

10 octobre
Action pour les Monts-Ronds
Chantier participatif aux Monts-Ronds

Du 20 au 23 octobre
Chantier d’automne ados : 
tous avec la nature !
Chantiers nature à Cléron

14 novembre
Au bonheur des pelouses sèches
Chantier participatif à Chassagne-Saint-Denis 
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Rustique le noisetier !
On savait le noisetier capable de 
s’adapter aux grands froids comme 
à la sécheresse mais là, chapeau ! 
Quelle résilience face aux tempéra-
tures extrêmes et au manque d’eau 
durant tout l’été ! Sur les pelouses 
calcaires de Chassagne-Saint-Denis, 
même les brebis et les chèvres l’ont 
en grande partie délaissé, au grand 
dam du gestionnaire ! Ce n’est sans 
doute pas pour rien qu’il est l’une 
des premières essences arbustives 
à avoir colonisé les milieux naturels 
après les périodes glaciaires !

CLIN D’OEIL DU GESTIONNAIRE
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Vous souhaitez soutenir nos actions ? 
Adhérez au Conservatoire → bit.ly/adherer-cenfc

http://bit.ly/adherer-cenfc

